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Il y a peu, personne ne s’imaginait du nombre, de la rapidité et de l’intensité des événements 
qui se sont produits sous nos yeux, et qui se multiplient. En réalité, ils ne surprennent pas les 
Disciples de Iéshoua (Jésus) conscients, sans tout concevoir en détails, en temps et en lieux, 
de quoi ils seront faits ; mais conscients et  avertis de vivre dans les temps eschatologiques 
annoncés par et dans les Ecritures saintes. Ils ont pu surprendre les journalistes. L’un d’eux 
introduit sa rétrospective par cette phrase : « 2011 peut se résumer en un mot, un mot au 
pluriel : « vagues » » (Francis Laffon, L’Alsace). 

 



Il est donc plus convenable de se demander aujourd’hui ‘où va ce monde’, plutôt que ‘d’où 
vient-il’. Cette question devient secondaire pour l’humanité contemporaine en générale, tout 
en restant une intrigue insupportable pour certains. On consomme des fortunes pour 
sonder, scruter ce sujet insondable, ignorant que la Bible dit : 
" 35 Ainsi parle l'Éternel, qui a fait le soleil pour éclairer le jour, qui a destiné la lune et les 
étoiles à éclairer la nuit, qui soulève la mer et fait mugir ses flots, lui dont le nom est l'Éternel 
des armées : 36 Si ces lois viennent à cesser devant moi, dit l'Éternel, la race d'Israël aussi 
cessera pour toujours d'être une nation devant moi. 37 Ainsi parle l'Éternel : Si les cieux en 
haut peuvent être mesurés, si les fondements de la terre en bas peuvent être sondés, alors je 
rejetterai toute la race d'Israël, à cause de tout ce qu'ils ont fait, dit l'Éternel. 38 Voici, les jours 
viennent, dit l'Éternel, où la ville sera rebâtie à l'honneur de l'Éternel, depuis la tour de 
Hananeel jusqu'à la porte de l'angle. 39 Le cordeau s'étendra encore vis-à-vis, jusqu'à la 
colline de Gareb, et fera un circuit du côté de Goath. 40 Toute la vallée des cadavres et de la 
cendre, Et tous les champs jusqu'au torrent de Cédron, Jusqu'à l'angle de la porte des 
chevaux à l'orient, Seront consacrés à l'Éternel, et ne seront plus à jamais ni renversés ni 
détruits " (Jé.31). 
Si on connaît les promesses de Dieu à Israël, on sait que la connaissance de l’univers, terre 
comprise, restera fondamentalement une énigme. Et pour beaucoup, Israël avec, malgré les 
agitations et les furies. Les Disciples de Iéshoua savent que cela est ‘signe des temps’, sujet 
que nous abordons dans le cadre de diverses réflexions dans ce blog.   
Qui a ‘l’œil spirituel ouvert, peut reconnaître en actualité la réalité de la prophétie transmise 
par Zacharie (chapitre 12) : « 1 Oracle de l'Éternel, qui a étendu les cieux et fondé la terre, et 
qui a formé l'esprit de l'homme au dedans de lui : 2 Voici, je ferai de Jérusalem une coupe 
d'étourdissement pour tous les peuples d'alentour, et aussi pour Juda dans le siège de 
Jérusalem. 3 En ce jour-là, je ferai de Jérusalem une pierre pesante pour tous les peuples ; 
tous ceux qui la soulèveront seront meurtris ; et toutes les nations de la terre s'assembleront 
contre elle. » 
Que connaît le monde de cette affirmation, qu’en fait-il ? Et qu’en fait, et qu’en dit-on dans 
les Eglises, si on en dit quelque chose ? Et combien d’ignorance ? 
Dans la récente introduction d’un journal évangélique français, nous lisons « …A la visite 
des savants perses s’ajoute celle des bergers palestiniens peu instruits… ».  
Mais, depuis quand cette terre porte le nom de Palestine ? 
Le nom ‘Palestine’ n’existait pas à la naissance du Sauveur. « Elle a été rebaptisée "Palestina” 
par l'Empereur romain Hadrien après la révolte de Bar-Kochba, afin d’effacer toute trace du 
royaume de Judée prenant référence à la présence des Philistins dans la région côtière des 
siècles auparavant. » Les Philistins n’étaient pas Arabes, ils sont venus de Crète.  



En conséquence, toutes les cartes géographique en pages finales des Bibles portant la 
mention ‘la Palestine au temps de Jésus’, portent une mention fausse qui fausse la pensée des 
lecteurs et étudiants des Ecritures Saintes.  
Par contre, la volonté de ‘rebaptiser’ la capitale après sa reconstruction en 131, en ‘Ælia 
Capitolina’, fut l’essai d’une greffe qui n’a pas prise. Elle a gardé son nom d’origine 
‘Yérushalaïm’, francisée en ‘Jérusalem’. ‘Yérushalaïm’ est un nom pluriel, il peut se traduire 
‘les deux Jérusalem(s)’. Avec lui, nous sommes sur terre et dans le ciel ; sur cette terre et déjà 
en contact avec la nouvelle terre dont parle le livre de la ‘Révélation’, (l’Apocalypse) ; « aïm » 
signifie aussi ‘infini’ dans le sens de ‘contraire du néant’, aussi ‘indéfinissable, inaccessible’ ; 
tout cela est richement significatif, spirituel. 
Dieu ne s'adapte pas à nos dérives et mœurs, il nous demande de faire plier nos volontés et 
compréhensions à SES lois et à ses enseignements. Il s’agit de lois de bénédictions instituées 
pour le bien des l'humains appelés à une existence éternelle, sans fin. Ses enseignements sont 
Lumière, Vérité et Vie ; mais l’Eglise s’en est quelque peu éloignée, nous sommes appelés à 
revenir à la source. Beaucoup sont déjà en marche, selon le principe biblique : " Mais 
examinez toutes choses; retenez ce qui est bon "  (1The.5.21).   
 

Entre le ‘tout rigueur’ et le ‘tout bonté’ présentées par des enseignants concernant le 
Créateur, la Bible nous présente aussi le ‘tout lumière’ qui  dit : " Ce que je désire, est-ce que 
le méchant meurt ? dit le Seigneur, l'Éternel. N'est-ce pas qu'il change de conduite et qu'il 
vive ? " (Ez.18.23) ; " Car je ne désire pas la mort de celui qui meurt, dit le Seigneur, l'Éternel. 
Convertissez-vous donc, et vivez. " (Ez.18.32) ; " Dis-leur : je suis vivant ! dit le Seigneur, 
l'Éternel, ce que je désire, ce n'est pas que le méchant meurt, c'est qu'il change de conduite et 
qu'il vive. Revenez, revenez de votre mauvaise voie ; et pourquoi mourriez-vous, maison 
d'Israël ? " (Ez.33.11) ; " Le Seigneur ne tarde pas dans l'accomplissement de la promesse, 
comme quelques-uns le croient ; mais il use de patience envers vous, ne voulant pas 
qu'aucun périsse, mais voulant que tous arrivent à la repentance. " (2Pi. 3.9). 
 

La toute rigueur  implique à la créature de mériter sa destinée, à laquelle elle parviendra de 
toute façon, Satan y compris, quelque doit être le nombre de vies qu’il faudra vivre et de 
progressions à accomplir pour parvenir à la condition adéquate. La toute bonté ouvre plus 
facilement et rapidement la porte de la ‘félicité’. Les deux partis ont en commun un ‘salut 
universel final’ ; par diverses renaissances pour les uns ; par un purgatoire pour les autres. 
Entre les deux nous rencontrons la Grâce au moyen de la repentance, qui implique la 
sanctification : " Recherchez la paix avec tous, et la sanctification, sans laquelle personne ne 
verra le Seigneur " (Hé.12.14) ; " Ayant donc de telles promesses, bien-aimés, purifions-nous 
de toute souillure de la chair et de l'esprit, en achevant notre sanctification dans la crainte 
de Dieu " (2 Co.7.1).  
 



Si l’on attend qu’un travail soit parfait pour le mettre au service d’autrui, il est évident qu’il 
ne sera jamais disponible. Il est toujours possible de finaliser, d’améliorer, de préciser, de 
corriger ce qui est dit, écrit, dans la formulation et l’orthographe ; osons quand même nous 
engager. Chaque sujet étant en lui-même ‘infinitude’, nous devons nous limiter, bien que 
notre lecture journalière de la Bible nous apporte régulièrement de nouvelles citations et 
commentaires complémentaires. Mais il n’est pas exclu que des corrections ou précisions 
puissent être apportées. 
 

Après plusieurs années et de très nombreuses heures de travail, de remises de ‘l’ouvrage sur 
le métier’, ce qui devait être à l’origine une lettre d’information est devenue une étude en 
plusieurs volumes. Le second est sorti du premier, et le troisième du second, et d’autres 
ensuite. Libre à chacun d’imprimer, de lire sur écran, de lire en tout ou en parties, de lire en 
‘diagonale’. Ce que nous souhaitons, c’est susciter des réflexions et édifier ; surtout dire : 
sanctification, soyons prêts ! Et honorer notre Créateur. 
 

Nous vous convions à nous accompagner dans certaines démarches qui peuvent parfois 
nous faire passer, à l’exemple du Frère Morave ‘Emile Huguenin’, par un ‘chemin de la 
douleur’, en passant de l’oppression, de l’inculcation intellectuelle, des schémas imposés, 
avec toutes leurs conséquences, à la liberté du retour, autant que faire se peut, à la source 
qui est la Thora ; elle est ‘hébraïque’ ! 



 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 Et il me dit : C'est fait ! Je suis l'aleph  et le thaw,  

le a et le z ; le commencement et la fin.  
A celui qui a soif je donnerai de la source de l'eau de la vie, gratuitement "   

(Ap.21.6). 
 


